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Expropriés par l’armée française en 
1974, les habitants du village de 
Brovès sont au cœur du travail de 
Didier Mir. Le réalisateur propose une 
exposition autour de ce projet entamé 
en 2022. Entrée libre tous les après-
midi jusqu’au 20 décembre au Cirdoc.

Découvrez l’exposition de l’artiste 
Vidya Gastaldon. Elle vous plongera 
dans différents univers qui mêlent 
abstraction et figuration, art populaire 
et art savant. De 10 h à 18 h en 
semaine et l’après-midi le week-end, 
à la Mrac à Sérignan. À partir de 5 €.

Revivez l’époque de l’équipe mythique 
du grand Béziers. Multipliant les titres 
et détenteurs de records mondiaux, 
l’AS Biterroise a élevé le rugby à un 
niveau de domination jamais vu. Au 
centre universitaire Du Guesclin, 
avenue Jean-Moulin, à 17 h 45, ce soir.

Les invincibles Les “Inaudibles” visibles Demeure sans mur
RUGBY CIRDOC EXPOSITION

Le musée juif, installé dans la synagogue de 
Béziers qui vient d’être restaurée (lire ci-contre), 
est riche et émouvant, notamment la salle dédiée à 
la reconstitution du lieu de vie d’une famille juive 
polonaise, déportée pendant la Shoah. Le lieu est 
ouvert aux gens de toutes cultures et de toutes 
religions. L’office de tourisme y organise d’ailleurs 
régulièrement des visites. Les scolaires y viennent 
aussi. Il offre une manière de découvrir une 
communauté qui lutte plus que jamais « contre 
l’antisémitisme, assure Chantal Viotte-Rabinovitch, 
la directrice des lieux. À travers nos actions nous 
voulons faire retrouver des valeurs de tolérance. » 
Un engagement fort louable. Mais dans un monde 
de plus en plus fou, où la religion tourne chez 
certains au fanatisme, le combat n’est pas gagné.

LE BILLET 
DE LAURENT FRANÇOIS 
Journaliste

Tolérance

À Nancy, les Béziers 
Angels étaient 
un cran en dessous
VOLLEY-BALL
Samedi soir, trois sets (25-15, 
25-21-25-22) et 1 h 24 de jeu au-
ront suffi aux Nancéiennes, 
chez elles, pour battre une for-
mation biterroise en difficul-
tés sur le plan offensif. 
« Nous sommes tombés sur 
plus fort que nous, analyse 
Frédéric Havas, l’entraîneur 
de Béziers. Sur le plan pure-
ment statistique, on fait un très 
bon match en réception. En 
défense, on est bien. Au bloc, 
c’est correct, mais à l’attaque, 
on est nettement moins per-
formants. Nancy est à 50 % 
d’efficacité offensive, et nous, 
à 30 %. C’est ce qui fait la dif-
férence. » 
Le premier set a été marqué 
par l’incapacité des Biterroi-
ses à gêner leurs adversaires 
en réception. « Les Lorraines 
attaquaient sans être mises en 
difficulté, et ça les a mises en 
confiance. Dans le deuxième 
et le troisième set, on les gêne 
un peu plus, mais pas assez 
pour inverser la tendance, 
ajoute Frédéric Havas. Ce 
n’est pas un match où l’on peut 
dire qu’on est passés à côté. 
Nancy a bien joué, et notam-
ment à l’attaque. C’est un sec-
teur dans lequel les Nancéien-
nes ont été meilleures que 
nous tout au long du match. 
Même si on défend bien, elles 
trouvent les solutions pour 
mettre le ballon par terre. C’est 
ce qui leur permet de gagner, 
et c’est là-dessus qu’on doit 
progresser. » 

Une leçon à retenir 
Pour l’entraîneur, cette défaite 
doit servir de leçon : « On ne 
peut pas se satisfaire de ce 
genre de match, même si on 
joue contre une équipe du haut 
de tableau. À ce niveau, il faut 
être capable de faire plus mal 

à l’adversaire, surtout à l’atta-
que. C’est frustrant, car on a 
bien joué dans d’autres domai-
nes, mais ça ne suffit pas. » 
Le coach ne cache pas que son 
équipe ne doit pas se laisser 
distancer au classement. « On 
sait ce qu’il faut travailler, as-
sure-t-il. Maintenant, il faut le 
mettre en place, et surtout, ga-
gner les matchs qui sont à no-
tre portée. » 
Le prochain défi pour Béziers 
sera de battre à domicile 
l’IFVB, lanterne rouge du 
championnat. Un match à la 
portée des Angels, mais aussi 
un rendez-vous crucial pour 
remonter au classement. 
« Il faut gagner absolument, 
prévient l’ancien international. 
Si on prend trois points, on 
peut se retrouver 9e compte 
tenu des autres confrontations 
de cette 12e journée de cham-
pionnat. Mais pour ça, il fau-
dra jouer sans trembler et sai-
sir notre chance. » 

Stéphane Canel 
 

> Béziers Volley-IFVB, le coup 
d’envoi sera donné samedi 
7 décembre, à 20 h, au palais des 
sports Béziers-Méditerranée.

Face à l’IFVB, les Angels 
doivent renouer avec la victoire.

L’ACTU EN IMAGE

ANNIVERSAIRE 
Pensionnaire depuis 5 ans de 
la résidence seniors des 
Poètes, à Béziers, Yvette Siffre 
vient de fêter ses 100 ans 
avec une grande partie de sa 

petite famille. Née le 
29 novembre 1924, à Béziers, 
Yvette a deux fils, trois petits 
enfants et trois arrière-petits-
enfants. Elle a aussi une 
arrière arrière petite fille (elle 

la porte sur ses genoux), soit 
cinq générations qui étaient 
réunies. Emmanuelle Cadilhac, 
la directrice de la résidence, lui 
a rendu hommage lors d’un 
discours. Les résidents lui ont 

organisé un spectacle autour 
des Fables de La Fontaine et 
les cuisiniers de 
l’établissement, lui ont offert 
un gâteau qui a ravi les 
papilles des participants.

Yvette Siffre a célébré ses 100 printemps en famille

« Tout a été refait. Les dorures, 
les tapisseries, de l’éclairage a 
été ajouté, l’électricité a été mise 
aux normes, nous avons même 
installé un accès pour les per-
sonnes handicapées… Venez, 
je vous fais visiter. » Ce diman-
che matin, quelques minutes 
avant l’inauguration de la syna-
gogue de Béziers, fraîchement 
restaurée, Maurice Abitbol, 
le président de l’Association cul-
tuelle israélite de Béziers (Acib), 
ne tenait plus en place. 

Des corps de métier 
du Biterrois 
Avec fierté et passion, le repré-
sentant de la communauté juive 
biterroise, qui compte une cen-
taine de familles à Béziers, fai-
sait découvrir le fruit du travail 
et du savoir-faire d’artisans qui 
ont œuvré plus d’une année 
pour restaurer le lieu de culte. Il 
est situé, depuis les années 70, 
dans un ancien hôtel particu-
lier, derrière les halles. 
C’est Éric Chemouni qui a été 

le maître d’œuvre des travaux, 
travaillant main dans la main 
avec les artisans qui ont œuvré 
sur le chantier : « Ce ne sont que 
des corps de métiers du Biter-
rois, se félicite Maurice Abitbol 
rappelant que les travaux ont 
coûté 170 000 €, financés par un 
appel aux dons (90 000 €), par 
la Ville (40 000 €) et par des 

fonds propres (40 000 €). Lors-
que nous avons enlevé les an-
ciennes tapisseries qui recou-
vraient les murs, nous avons 
trouvé les signatures des corps 
de métiers qui avaient effectué 
les premiers travaux dans la 
pièce. Avant de poser les nou-
velles tapisseries nous avons si-
gné, nous aussi ! » 

Sa liste écrite sur une feuille, 
afin de n’oublier personne, Éric 
Chemouni donne les noms des 
principaux artisans qui ont tra-
vaillé à cette restauration : Da-
vid Casares, le peintre décora-
teur, Patrice Galtier, le staffeur, 
Éric Rappart, l’électricien, Élian 
Gimenez, le maçon, Alain et 
Serge Dellong, les menuisiers, 
Richard Coupé, le poseur de 
tentures… « Ils ont tous tra-
vaillé avec passion, avec une 
certaine volonté de créer l’his-
toire, nous avons vraiment res-
senti de l’amitié et de la sincé-
rité envers notre 
communauté », ajoute Maurice 
Abitbol, accaparé à saluer par 
les nombreuses personnes, ve-
nues assister à l’inauguration 
de la synagogue.

MUSÉE Dans l’appartement, où vivait le rabbin, qui habite 
désormais ailleurs, le musée juif a été étendu sur une surface 
désormais de 150 m2. Dans la salle à manger est dressée une 
table évoluant au fil des différentes fêtes juives. Elle a été mise 
en place, actuellement, sur le thème de Hanoukka, la fête des 
lumières ayant lieu le 25 décembre. Une pièce est dédiée aux juifs 
Séfarades du Maghreb et enfin, particulièrement émouvant, un 
espace est dédié aux juifs d’Europe de l’est, racontant l’histoire 
d’une famille polonaise arrêtée et déportée pendant la Shoah.

Laurent François 
lfrancois@midilibre.com

Après un an de travaux, restaurée, 
la synagogue fait peau neuve
RELIGION
Le lieu de culte a été 
inauguré dimanche. Le 
bâtiment abrite aussi 
un musée juif.

Eric Chemouni, Maurice Abitbol, Elie Korchia, président du 
Consistoire central israélite de France et Avraham Nisenbaum.

Voyage dans le temps et dans l’espace

Les dorures ont minutieusement été 
restaurées. Une des salles du musée.


